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Burundi : un "combattant de la liberté" devenu un banal candidat dictateur

LibA©ration, 18 juillet 2015 Burundi, la dACrive totalitaire dA€™un prAGsident Jean-Pierre ChrAGtien etA Jean-FranASois
Dupaquier TRIBUNEA - En se prA©@sentant A laA prA©sidentielle du 21A juillet, le prA©sident Nkurunziza menace la logique
paix instaurA©e au Burundi depuis 2003. Deux A©minents spA©cialistes du pays tA©moignent. En dA©pit de |a€™accord de
da€™Arusha da€™aoA»t 2000 et de la Constitution qui en est issue, interdisant un troisiA‘me mandat, le prA©sident du Burunc
PierreA Nkurunziza, vient de fixer, au 21A juillet, le scrutin qui doit lui permettre de rester en place.

Cette date, annoncA©e le 11A juillet, ne tient pas compte de la mA©diation en cours des Etats de IA€™Est africain qui avait
demandA®© au moins un report A la fin de ce mois. DAGJA le 29A juin des A©lections IA©gislatives et communales, que boyco
par la€™opposition et les observateurs internationaux, ont donnA©, comme prA©vu par le pouvoir, 60 % des siA ges de
dA©putA©s au parti du Conseil national pourA la dA©fense de la dA©mocratie-Forces de dA©fense de la dA©mocratie (CNDD
FDD). Depuis le 25A avril, quelque 70A personnes ont AGtA© tuA©es et un millier blessA©es lors des manifestations A«pro-
ArushaA». Les forces de Ia€™ordre quadrillent jour et nuit le Burundi, empA2chant tout rassemblement. Un massacre

aA encore eu lieu A Mutakura, un quartier de la capitale, le 3A juillet. Les radios da€™opposition se sont tues, saccagA©es pz
police. La plupart des journalistes indA©pendants vivent en exil, tout comme de nombreux opposants et des dissidents du

parti prA©sidentiel, leA CNDD-FDD. Depuis plus d&€™un an, la distribution da€™armes de guerre A la milice Imbonerakure,
infA©odA®©e au PrA©sident a rAOvAGIA® la radicalisation voulue par le chef de lA€™Etat et sa coterie. CetteA atmosphA're de
laisse prA©sager une tyrannie comme le Burundi en a trop connu deA 1966A A A 1993. Nous connaissons ce pays depuis un
demi-siAcle. Nous avons contribuA© A la formation de plusieurs gA©nA@rations de cadres, issus de toutes les catA©gories d
la sociA©tA©. Nous avons consacrA© des annA®©es de travail A des publications sur le Burundi. Mais, si nous pensons avoir |
droit et le devoir da€™alerter IA€™opinion publique europA©enne, ca€™est surtout en fonction de la mA©moire que nous gard
la€™autre, des tragA©dies deA 1972 etA 1993, qui ont endeuillA© pour longtemps ce pays, et des efforts que nous avions faits
la€™A©poque pour lutter contre 1a€™indiffA©rence dans laquelle sa€™Aotaient dA©roulA©es ces crises. En mai-juinA 1972
Actudiants que nous connaissions, en octobreA 1993 desA parents de collA'gues et mA2me des familles qui nous sont trA’s
proches. Leurs noms sont dans nos tA2tes et nos pleurs nA€™ont pas AOtA© rhAGtoriques. Trop de spA@cialistes, habiles A
da€™un pays 0A! ils na€™avaient jamais vA©cu, ont utilisA© le Burundi comme un terrain de thA©ories sur les antagonismes
A«ethniquesA». Sur place, ce na€™Aetait plus qua€™une vieille lune. Comment oublier la rencontre organisA©e enA octobre/
Centre culturel franA8ais de Bujumbura pour une prA©sentation de notre ouvrageA BurundiA 1972A devant un public,
regroupant des personnes de toutes les gA©nACrations et 0A! figuraient des leaders, tant hutus que tutsis, parmi les plus
reprA©sentatifs de la scAne politique. LaA richesse de ce dialogue public attestait de I&€™indA©niable air de libertA©, ouvert
la€™accord da€™Arusha, remis en cause aujourda€™hui. Car ce pays offre aussi, comme ilA yA a peu au Burkina Faso, un n
exemple de mobilisation dA@mocratique La dA©mographie fait que la moitiA© de la population sa€™est forgA© une conscien
politique depuis la fin du siA"cle dernier. Les manifestants qui sont descendus dans la rue depuis le 26A avril sont des

jeunes, deA simples gens. Parmi les victimes abattues par la police, on trouve un soudeur, un mA©canicien, un AGtudiant,

des paysansa€! Les observateurs ont notA© le cA'tA© pacifique de ce mouvement populaire et A€ ™absence de pillages. La
maturitA© de cette nouvelle gA©nA®ration apparaA®t aussi dans la rupture avec les obsessions ethniques des dA©cennies
prA©cA©dentes. Les dA©fenseurs des droits de lA&€™homme et les mA©dias indA©pendants associent des Hutus et des Tutsi:
la€™Uprona au FNL, tous les partis da€™opposition se retrouvent dans ce combat. MA2me le parti prA©sidentiel est diviSA© s
question du troisiA"'me mandat et des cadres du rA©gime font dA©fection de semaine en semaine. Pourquoi le petit cercle

du pouvoir ne comprend-il pas qua€™il ne vit plus au siA cle dernier ? Comment un de ces hommes, que Nelson Mandela
avait JAA©OnommA®©s des A«combattants de la libertA©A», en est-il arrivA© A devenir un banal candidat dictateur ? Il se figure,
on, que Dieu serait avec lui : A combien da€™aventures lamentables a conduit cette illusion dans Ia€™histoire ! La sagesse
burundaise est pourtant IA :A Imana iguhaye, niyo ikwaka, A«Dieu t&€™a fait un don, mais cA€™est lui aussi qui te le reprend.
La fuite en avant de Nkurunziza menace la logique de paix instaurA©e au Burundi depuis 2003, aprA’s une guerre civile

de dixA ans qui a causA© de centaines de milliers de victimes. Elle menace la paix dans la rA©gion des Grands Lacs, pour
laquelle sa&€™AGtaient mobilisA©s de nombreux Etats AGtrangers. Plus grave encore, les sA@ides du pouvoir semblent vouloi
rA©veiller les rAGflexes da€™une haine ethnique dA©passA©e. Face A cet homme qui est devenu une menace pour son pel
communautA®© internationale doit rapidement rA©agir. Elle en a les moyens, puisqua€™elle fournit plus de la moitiA© du budg
du Burundi. Devant I&€™incurie et la corruption du gouvernement de Bujumbura et la misAre sociale, qui provoque le
mA®©contentement populaire actuel, il est urgent que ces aides soient repensA©es. Il en va de mA2me de la coA»teuse
participation de IA€™armA®©e burundaise aux opACrations de maintien de la paix en Afrique (Somalie et RA©publique
centrafricaine) : en rA©duisant la Constitution A un chiffon de papier, Nkurunziza disqualifie lui-mA2me cette mission
internationale. Comment continuer A financer un rA©gime pour des interventions de paix A 1a€™A®tranger, alors quaE™il dev
cyniquement lui-mA2me un facteur de crise ! On attend la mise en A“uvre da€™un agenda clair des Nations unies pour AG©viter
le retour de 1&€™horreur dans cette rA©gion da€™Afrique. Jean-Pierre CHRA%TIEN Historien *A etA Jean-FranASois DUPAC
Journaliste * *A Co-auteurs deA BurundiA 1972A : au bord desA gA©nocides, Karthala, 2007.
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